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Cycle : Au fil du Nil 
Les grands sites du Fayoum au Delta.  

Le Delta oriental 
La branche pélusiaque.   

 
 

Maryvonne Chartier-Raymond 
 
 
Tell Yahoudiyeh, ancien égyptien Nay-ta-Hout, grec Léontopolis 
Dans le 13ème nome de Basse Egypte.  Occupation du Nouvel Empire tardif (ou antérieur) 
jusqu’à l’époque romaine.   
Caractérisé par une enceinte en briques crues de 500m de côté environ formant glacis, 
surnommé le camp des Hyksos.  On y a trouvé des statues colossales de Ramsès II et Ramsès 
III.  Des faïences fréquentes dans des décors de palais ramessides y ont été trouvées.  Un 
temple et une agglomération se trouvent dans l’angle nord-est de l’enceinte.  Des nécropolesy 
ont été datés à partir du Moyen Empire.  Une céramique typique du lieu a été retrouvée 
jusqu’à Kerma au Soudan.   
 
 
Tell Basta, ancien égyptien Per Bastet, (la Maison de Bastet), grec Bubastis, aujourd’hui 
partie de Zagazig 
Capitale du 18ème nome de Basse Egypte 
L’occupation remonte à l’époque prédynastique.  Une nécropole de l’ancien empire avec des 
mastabas y a été trouvée.  Le temple de Bastet était considéré comme le pendant du temple 
d’Hathor à Dendéra.  Des temples au Ka de Téti et de Pépi Ier (VIème dyn.) y ont été 
construits, ainsi qu’un temple à Atoum.  Atoum, Bastet et Mahès formaient une triade divine.  
Des nécropoles de chats avec momies et cachettes de statuettes de chat en bronze y ont été 
découverts.  Un palais de la XIIème dynastie y a été construit.  La ville a été en contact avec 
les expéditions au Sinai et les incursions d’étrangers.  Aménhotep III y a célébré sa fête sed 
(jubilé trentenaire).  Ramsès II embellit le temple de Bastet.  On a trouvé récemment la statue 
de la reine Méritamon.  Les pharaons de la XXI et XXIIème dynastie y résident quoique leur 
nécropole soit à Tanis.  Nectanébo (XXXème dyn.) a restauré le temple.  Le temple était 
entouré d’un lac comme celui de Mout à Karnak.  De nombreuses colonnes et chapitaux 
provenant du site se trouvent dans de multiples musées.   
 
 
Tell el-Dab’a, ancienne Avaris,  
Capitale des Hyksos, sur la branche pélusiaque, 1640-1530.  Fondée pendant la première 
période intermédiaire, c’est un domaine royal du nom de Hout-Ro-ouaty-Khéty (le domaine 
de Ro-ouati du roi Khéty).  A la XIIème dynastie, les constructions royales s’agrandissent 
(palais, bâtiments administratifs).  Des populations étrangères s’y établissent (mercenaires 
mais aussi migrants).  Des tombes égyptiennes et syro-palestiniennes ont été découvertes.  
Des divinités comme Ashéra – Hathor et Hadat-Baal-Zyphon – Seth y reçoivent des temples.  
A la période Hyksos la ville s’agrandit.  Thoutmosis III en fait une base navale Perounefer, 
pour ses expéditions vers le nord.  Un palais aux décors minoens - crétois témoigne 
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probablement de la présence d’une reine d’origine étrangère.  La ville est importante jusqu’à 
Amenhotep II (commerce international, artisanat, mercenaires).  Puis une citadelle est 
construite sur les arasements par Horemheb (XIXme dyn.).  Pi-Ramsès reviendra la capitale et 
utilisera les monuments d’Avaris.   
 
 
Qantir, Pi-Ramsès, ancien égyptien Per- ou Pa-Ramsès,(la maison de Ramsès) capitale de la 
XIXème et la XXème dynastie. 
Construite à proximité d’Avaris l’ancienne capitale des Hyksos par Séthi Ier puis Ramsès II.  
C’est le berceau des Ramessides.  Une des raisons de son établissement est de s’éloigner du 
clergé d’Amon thébain et d’être plus prêt des opérations militaires en Syrie-Palestine.  Palais, 
temples, proximité de la branche pélusiaque témoignent de son importance.  Cependant les 
monuments de calcaire ont été transformés ici encore en chaux, seuls restent des blocs en 
quartzite et granite.  De nombreux monuments se déplaceront à Tanis à la XXI et XXIIème 
dynastie.   
 
 
San el-Hagar, Tanis, Djanet en ancien égyptien.  Le site de 3km sur 1km est immense.   
Elle a été construite par les pharaons de la XXI et XXIIème dynastie pour en faire la Thèbes 
du Nord.  Le matériau provient de Pi-Ramsès tout proche.  Une nécropole royale des rois 
Tanites a révélé sarcophages, momies et trésors des rois Psousennès, Chéchonq.  Des temples 
à Amon, Mout, Khonsou, la triade thébaine y ont été construits.  Pylônes, obélisques, 
colonnes, statues monumentales y avaient été dressés.  Plusieurs enceintes protégaient le site.  
Des puits ont été retrouvés.  Le site est utilisé jusqu’à l’époque lagide.  Tremblement de terre 
et pillage des pierres en ont fait un site lunaire, d’où pourtant Philippe Brissaud ressort des 
informations primordiales.   
 
 
Tell Nabasha, ancien égyptien Imet.  Capitale du nome avant sa séparation en 18 et 19ème 
nomes.  Un temple à Ouadjet avec une enceinte de de plus de 200m de côté y existe.  Des 
monuments plus anciens réutilisés y ont été trouvés.  Le site a été occupé jusqu’à l’époque 
gréco-romaine.   
 
 
Mendès grec, Tell el-Ruba’a et Tell el-Tmai, ancien égyptien Per-Banebdjedet, le domaine 
du dieu bélier, seigneur de Djedet.  Capitale du 16ème nome de Basse Egypte.   
Un culte à la déesse Hat-Mehyt (poisson-chat ou dauphin) y était aussi célébré.  Le site a été 
occupé depuis l’époque prédynastique.  On y a trouvé des mastabas de l’Ancien Empire et des 
monuments ramessides.  Un naos d’Amasis (XXVIème dyn) est toujours visible.  Des 
sarcophages de béliers y ont été découverts.   
 
 
Tell el Maskhouta, ancien égyptien pr-Tm(w), la maison du dieu Atoum, Pithôm en hébreu.   
Le site se trouve dans le ouadi Toumilat, à 16 km à l’ouest d’Ismaïlia.  Le site a été occupé 
depuis l’ancien empire au moins.  Temple et cécropoles et statues, stèles et sphinx y ont été 
découverts, dont récemment en avril 2010 une stèle trilingue en l’honneur de Ptolémée IV.   
 
 
Péluse, Pélusium, Tell el Farama aujourd’hui.  Situé à l’embouchure de la branche 
pélusiaque aujourd’hui asséchée, la ville était le pendant est d’Alexandrie.  On peut toujours y 
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voir une forteresse, des bains, un amphithéâtre, un hippodrome, et un temple au dieu Zeus 
Kassios (Baal Zyphon).  Un établissement paléo-chrétien y a été construit.  Péluse se trouve 
sur la route des chemins d’Horus pharaoniques, et on trouve dans les environs une série de 
Tells.   
 
 
Le Delta est le témoignage d’une histoire mouvementée de l’Egypte, par ses capitales se 
succédant les unes aux autres et réutilisant les monuments les unes des autres.  La région 
montre aussi l’intensité de la vie des hommes sous tous ses aspects, politiques, religieux, 
commerciaux, guerriers.  Il est à regretter que les sites soient si difficilement visitables.   
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